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Benennung Avienus erkennen und ihn, trotz der
entgegenstehenden Meinung von Büchi (Glareans Schüler in Paris)
identifizieren mit dem von Glarean in seinen Briefen vom 30.
September und 21. Dezember 1521 genannten Schüler Avienus.
Dass jedenfalls der Landschreiber Jakob Vogel die französische

Sprache beherrschte, bezeugt Fridolin Brunner, der Reformator
von Glarus, in einem Briefe an Bullinger vom 31. August 1535

(Staatsarchiv Zürich E II, 335, 2013/2014). Ein mit Avienus
unterzeichnetes Schreiben des Jakob Vogel an Bullinger ist in
Msc. A 66, 359 der Zentralbibliothek Zürich erhalten.

Unter Hinzurechnung der zwar dem Namen nach nicht bekannten

Kardinalsneffen kommen wir demnach auf 10 Schüler des Fon-
teius während eines Zeitraumes von etwa zweieinhalb Jahren seiner
Schulführung. Dass ihre Zahl damit wahrscheinlich nicht erschöpft
ist, wurde schon festgestellt.

Deux generations de musiciens

Les Seherer
Par F.-Raoul Campiche, Nyon

L'usage des orgues dans les eglises protestantes de la Suisse

romande n'est pas tres ancien. Aboli lors de la Reformation, en

1536, il ne fut reintroduit dans les temples du Pays de Vaud que
deux siecles plus tard, grace ä une circonstance tout ä fait foi'tuite.

Vers 1730, un facteur d'orgues nomme Samson Scherer, etabli
ä Berne, offrit ä LL. EE.1) un orgue pour l'eglise Saint-Esprit re-
cemment construite. Cet instrument ayant ete trouve insuffisant
par les experts charges de l'examiner, LL. EE. declinerent l'offre
et accorderent ä titre de gratification, au facteur malchanceux, un
don de cent ecus. Ne sachant que faire de son orgue, Scherer obtint
la permission de l'entreposer dans la cathedrale de Lausanne, oü

il subsista jusqu'en 1901, date de sa demolition.

B Leurs Excellences de Berne.
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Scherer fut done en quelque sorte le restaurateur peut-etre
involontaire de l'usage de l'orgue dans le culte Protestant d'une
partie de la Suisse romande. C'est ä ce titre que nous publions l'es-
quisse genealogique qui va suivre. Un erudit mieux documents que
nous pourra sans doute la completer et donner en meime temps
quelques precisions sur l'importance de la fabrication des orgues
dans le Toggenbourg, contree d'origine de la famille dont il s'agit.

I. Gregoire Scherer, de Sankt Johann, dans le Toggenbourg (St-
Gall), j avant le 16 juin 1765, pere de:

II. Samson Scherer, * ä St-Gall 1697, facteur d'orgues ü Berne,
associe d'Emmanuel Bossard (1729—1730), puis ä Lausanne,
Grenoble et enfin Geneve (1767) oü il mourut «en la rue
Yerdaine» le 4 mars 1780. Son acte de deces le qualifie d'or-
ganiste. Ep., probablement ä Berne vers 1727, Verena
Edelmann. Pere de:

1. Anne-Catherine, baptisee ä Berne le 15 mai 1729, ep. ä

Geneve, le 16 juin 1765, Emmanuel Duvillard, libraire ä Geneve

(rue de la Cite), fondateur et editeur de la Feuille d'Avis,
fils d'Emmanuel, citoyen de Geneve, et de Philis Jordan,

t avant 1800 (Galiffe I 246).
2. Georges-Louis, baptise ä Berne le 17 fevrier 1731.

3. Jean-Jacques, qui suit.
4. Bernard-Nicolas, * ä Grenoble, musicien ä Geneve (1765),

oü il fut repu comme habitant le 3 septembre 1784, gratis
et sans finance, puis bourgeois, avec Francois-Louis, son

fils mineur, le 31 octobre 1791, pour le prix de 1000 francs.
Organiste a Geneve (temple de la Fusterie) en 1784. A la
mdme epoque, il s'associa. ä un nomme Benoit Guillon,
originate de Lyon, pour la fabrication d'indiennes. Mait cette

entreprise ne parait pas avoir realise les esperances des

deux associes, car aux termes d'un acte re<}u Flournois no-

taire, en date du 20 novembre 1791, ils decident de la liquider.

Guillon reprenait ä sa charge l'actif et le passif de la
societe, tandis que Scherer rentrait en possession de sa mise
de fonds s'elevant a 8000 livres, somme qu'il avait d'ail-
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leurs empruntee ä diverses personnes. Toutefois, cet echec

ne le decouragea pas. Le 17 juin 1797, il fit inscrire au re-
gistre du commerce de Geneve, sous la raison sociale de

Nicolas Scherer, une maison de toilerie, fondee quelques
annees auparavant. f ä Geneve 7 janvier 1821. Ep. dans
cette ville, le 25 octobre 1772 (contrat du 12 octobre regu
Jean-Pierre Vignier notaire), Anne-Pernette Arlaud, fille
de Frangois et d'Etiennette Penard. Morte ä Geneve le
7 novembre 1816. A notre connaissance, il n'eut qu'un fils
nomme Fraiigois-Louis, * a Geneve le 30 septembre 1773.

Ep. a Geneve, le 30 juin 1808, Frangoise Dupin, fille de

Jean-Andre et de Judith Chirouze.

III. Jean-Jacques Scherer (fils de Samson et de Verena Edelmann),
* en 1733, se fixa ä Geneve en 1765, organiste de la cathedrale
Saint-Pierre 1780—1801, regu habitant de Geneve le 3

septembre 1784, bourgeois, avec ses deux fils mineurs, le 31
octobre 1791 aux meines conditions que son frere. f a Geneve le
10 aoüt 1802. Ep. au meme lieu, le 7 juin 1767 (contrat regu
par J. Delorme notaire le 5 juin 1767), Anne Lagier, fille de

Pierre, negociant, et de Susanne Isnard. Morte ä Geneve (Plain-
palais) le 8 decembre 1817. Dont il eut:
1. Susanne, * ä Geneve le 7 avril 1768, ep., le 11 novembre

1791 (contrat du 7 octobre 1791 regu par Jean-Louis Duby
notaire), Charles-Theophile Basler, fils de Jean-Samuel,
d'Ehrenfriedersdorf (Haute-Alsace), habitant ä Geneve, et
de Jeanne-Sophie Pusbeck.

2. Jean-Etienne, * a Geneve le 15 novembre 1774, fabricant
de verres de montres, f ä Geneve le 30 septembre 1849.

3. Samson, * ä Geneve le 18 octobre 1776, fabricant de verres
de montres, f au m§me lieu le 21 aoüt 1847. Ep., le 26
septembre 1807, Frangoise-Dorothee Godmar, fille de Jean-
Antoine et de Jeanne Lebeuf. Morte ä Geneve le 25 decembre

1849. Dont il eut: Antoinette-Dorothee, f ä Geneve le
20 novembre 1824.

A notre connaissance, cette branche de la famille Scherer s'est
eteinte ä Geneve dans le milieu du siecle passe.
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